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ett disant: Dieun est «vec nous, mnes enfa.nts, en avant.
Mais peu apròs, un boulet le prenant au milieu Lu

corpsil tomba...... Dieu était avec lii.
Des services ont été célébrés dans tous le.s diocèses

de Irarnce.
À Ron0, le génûral de Goyon avec ses oficiers a

assisté celui qui a en lieu à PEglise où l'on à dépo-
sé le glorieuX mort.

Voici Pinscription que l'on avait mise sur l'une
des principales.Eglises de Rome, elle est digne de
celui qu'elle célèbre :

Georgio de Pinodan,
Viro nobilissimo,
Duci fortissimo,

Quem pro Sede Apostolicd,
MagnSt Animoe prodigun

Catholicus Orbis luget,
Plus IX, PoSr. Ma.&x.

Suo et Romanoe Ecclesieo nomine
Solemne2 fun us

Tante virtuti et pietati debilum
M.rens persolvit.

A George Je dePmodan,
Hommne très-noble,

Général trè,s-courageu:c,
Prodigue de sa grande âmue

Que le monde catholique pleure
PIE IX, en son nom et au nom de I'1glise Romaine,

Accomplit, gémissant, des funérailles solennelles,
Dues à tant de vertus et d (ant de piété.

Nous sommes entrés dans le mois consaeré aux
morts. L'Eglise qui a des consolations pour toutes les
douleurs n'oublie pas ces .1mes souffrantes qui ont
droit aux sympathies de la terre. Elle prend ses vû-
tements de deuil ; elle fait sonner les glas funèbres ;
elle 6lève vers le ciel ses chants supplians, et partout
elle invite les fidèles à songer à ceux qui ne sont plus.

Nous répondrons ù ses invitations pressantes, nous
n'oublierons pas tant d'existences moissonnées celte
ahnée. -Nous nous souviendrons (le ces morts glo-
rieux qui viennent de ravir notre admiration.

Et en ce rnoment, nous aimerons à relire et à mé-
diter ces lignes touchantes écrites par une pluimc si
célèbre, et qui a eu de si nobles et de si magiißques
inspirations. Qu'il nous soit donc permis de les repro-
cluire dans ces pages consacrées aux grands ensei-
gnements de la religion.

UEUREUX LES MORTS QUt. MEURENT DANs IE GNEUR.

lls ont-aussi passé sur la terre, ilsoi descendu le
fleuve des temps. On entendit leurs voix sur ces bords
et puis l'on entendit plus rien.

Où.sont-ils, qui nous le dira?
Heureux les morts qui meurent dans le Seigneur.

PendaIt qu'ils passaient, mille ombres vaines se
présetèrent h leurs regards; le monde que le Christ

a mandit, leur r1ontra ses grandersserrichesses, ses
voluptés ; ils les vire t et soudain ils ne voient plus
que L'éternité.

Où sont-ils, qui nous le dira>
Heureux les norts qui mneurent dans le Seigneur.

Semblable à un rayon d en haut, une croix dans le
Ibintain apparaissait pour guider leur: course; mais
tous ne la. regardaient pas!

Où sont-ils, qui nous le dira?
Heureux les morts qui merent dans le Seigneur.

Il y en avait qui disaient: qu'est-ce que ces flots
qui nous emportent ? y a-t-il quelque chosc après ce
voyage rapide ? Nous ne le savons pas, nul ne le sait,
et comme ils disaient ces choses, les rives s'évanouis-
saient.

Où sont-ils, qui nous le dira ?
Ileureux les morts qui meurent dans le Seigneur.

Il y en avait aussi qui. semblaient, dans un recueil-
lement profond, écouter une parole, et puis Poeil fixe
sur le couchant, tout-à-coup ils cherchlaient une aurore
invisible et un jour qui ne finit jamais.

Où sont-ils, qui nous le dira ?
Heureux les morts qui meurent dans le Seigneur.

Entraînés pèle-mêle, jeunes, vieux, tous disparais-
saient, ici que le vaisseau que chasse la ieinpête; On
compterait plutôt le sable (le la mer que le nombre de
ceux qui se hâtaient de passer.

Où sont-ils, qui nous le dira P

Heureux les morts qui meurent dans le Seigneur.

Ceux qui les virent ont racné qu'une grande tris-
tesse était dans leur cSur, rangoisse soulevait leur
poitrine, et, comme fatigués du travail de vivre, levant
les yeux au Ciel, ils pleuraient.

Où sont-ils, qui nous le dira?

Teureux les morts qui meurent dans le Seigneur.

Mais des lieux inconnus où le fleuve se perd, deux
voix s'élèvent incessaimmen. L'une dt : Du fond de
la'bîme3 f ai crié vers vous, Seigneur, Seigneur, écou-
te: mes gémissements! prétez l'oreille à ma priàre.

Si vous scrutez mes iniquités, qui soutiendra vos

regards
Mais près de vous est la mniséricorde et une rédemp-

lion -immense.
Et l'autre " nous vous lonons, 6 Dieu, nons vous

bénissons: saint, saint, saint est le Seigneur Dieu des
armées! La terre et les cieux sont remplis de voire

gloire, et bientôt nous:aussi, nous irons là d'où par-
lent ces plaintes on ces chants de triomphe !

Où serons-nous, qui nous le dira ?
.Heureux les mlorts qui meurent dans le Seigneur.
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